
EPHESIENS : UNE ETUDE 

 

Etude 40 : Marchez dans l'amour (Eph. 5 : 2) 

 
Ephésiens 6 : 21- 24 

 

Introduction 

 

Jean est « l’apôtre de l’amour » à cause de ses écrits et ses enseignements (Jn 13 : 35 ; Jn 15 : 

9 ; « l’amour » apparaît 14 fois dans 1 Jean et 20 fois comme verbe). Néanmoins Paul pourrait 

l'être aussi de par son exemple – surtout avec les églises. 

 

l . L’amour de Paul pour l'Eglise 

 

a) Nous ne voulons pas, frères, que vous soyez dans l'ignorance : suite à la demande de 

prière, Paul souhaite garder l’église informée de sa situation – d’autant plus, compte tenu 

de sa situation de prisonnier. Il désire que l’église soit bien informée (afin de mieux prier) 

mais en même temps non pas accablée par des soucis pour lui (Eph. 3 : 13 ; 2 Cor. 7 : 5 – 

7 ; cf. 1 Pi. 5 : 7). 
b) Le sacrifice de l'amour : la Bible enseigne que l’amour est avant tout sacrificiel (Jn 15 : 13 ; 

cf. Rom. 5 : 8 ; 1 Jn 3 : 16). Paul est prêt à se sacrifier pour les Ephésiens en envoyant 
Tychique – ce qui était difficile pour Paul (Col. 4 : 7 ; 2 Tim. 4 : 6 – 16). Il est donc un 
exemple de l'amour chrétien (1 Cor. 13 : 4- 7). Paul pense avant tout aux chrétiens 
d’Ephèse. 

 

2. La nature de l'amour chrétien 

 

a) Un amour qui découle du Père : tout vient de Dieu (1 Jn 4 : 9- 11). Paul prie pour que les 

Ephésiens expérimente de la paix et de l’amour (Eph. 4 : 1 – 3). Cet amour vient par la 

connaissance personnelle de l'amour de Dieu (Eph. 3 : 14 - 19) imité dans la vie du chrétien. 

b) Un amour inaltérable : parce qu'il vient du Père (Jc. 1 : 17). Ceci souligne à nouveau 

l’importance de la persévérance dans les choses de Dieu (cf. 1 Cor. 9 : 24- 27).  L’amour 

chrétien est dirigé vers les autres et vers Dieu (Mc 12 : 28 - 34). La possibilité d’une 

relation d’amour avec Dieu est le but même de la grâce et du salut. 

 

Conclusion 

 
Paul finit « l’épitre de l 'Eglise » avec une prière pour l 'Eglise qui montre son amour pour 
l'Eglise. Il nous a montré à quel prix nous faisons partie de l'Eglise et la distinction entre 
l’Eglise et le monde. En tant que l’Eglise il nous demande de vivre en conséquence de ces 
réalités (ch. 4 : 1). 


